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L’Airial du Tastot est le fruit d’un travail
mené depuis 2020 par l’association La Smalah. 
Afin d’améliorer l’autonomie technique des
fermes du Born, La Smalah a déployé un
programme de formation aux savoir-faire
transversaux comme la soudure, la construction
et la réparation d’outils. 
L’objectif étant aussi de maintenir ces
savoirs-faire sur les fermes sur fond de
renouvellement des générations et l’arrivée
d’un nouveau public agricole.

En 2023, La Smalah et la MFR de Aire sur
l’Adour se rencontrent pour mettre au point une
nouvelle offre de formation plus adaptée aux
envies des nouveaux aspirants paysan.ne.s.
Cette offre est basée sur :

la maitrise de la production légumière,
l’autonomie technique sur la ferme, 
les pratiques agro-écologiques, 
l’intégration au territoire. 

L’opportunité d’installer ce projet sur l’Airial du Tastot apparait
alors grâce au soutien et à la confiance d’Henri-Jean Thebault, Maire
de Pontex-Les-Forges et élu à la Communauté des Communes de Mimizan.
Nous repensons donc le projet pour en faire le moteur d’un site de
formation mais aussi de production et de sensibilisation. 

La production issue de nos formations approvisionnera la cantine du
village et les moyens et actions mises en place seront autant de
supports à des actions de médiation donnant à voir une agriculture
sobre, utile et tournée vers les aspirants paysan.nes. 

Avec l’Airial du Tastot nous souhaitons remettre la ferme au centre
du village. 

Génèse
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PRÉSENTATION DE
L’ASSOCIATION 

Jeunes en Bivouac Vue du ciel de
l’emplacement de

l’hélistation à Mimizan

La Grange, à Saint-
Julien-en-Born

L’Airial du Tastot,
Pontenx-Les-Forges

La Smalah est passée de 3 à 15 salariés aujourd’hui ; de 50 à 850 adhérents ; d’un seul lieu à gérer
à 4 lieux sur 3 communes différentes. Depuis 2015, La Smalah avance, évolue, se professionnalise,
avec comme boussole les besoins de son territoire et de ses habitants. 

Notre association est née et reste encore aujourd’hui une boîte à outils au service du territoire. 

Parfois, ce sont les collectivités qui viennent nous trouver (nous avons un airial en centre bourg et
nous aimerions qu’il retrouve sa fonction agricole originelle, pouvez vous nous accompagner? A
d’autres moments, des agriculteurs (j’ai besoin d’un véhicule pour me déplacer sur mes parcelles,
est-ce qu’on pourrait imaginer un quad électrique qu’on fabriquerait nous-mêmes ?)... Cette boîte à
outil ouverte il y a dix ans ne s’est jamais refermée depuis.

Nous portons ou accompagnons des actions autour du lien social et du
développement territorial : 

animation d’un tiers-lieu centre social, 
gestion de logements pour jeunes actifs,
création de dispositifs d’insertion et de formation,
création de lieux ressources pour agriculteurs
conseil et accompagnement en création de projets d’intérêt général

Notre Mission
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SOUTENIR LA TRANSITION AGRICOLE
Les agriculteurs et agricultrices partent à la retraite et deux enjeux entrent en compte. Il
faut pouvoir remplacer ces paysans, pour ça nous avons des candidats mais ils ne se
retrouvent plus dans les propositions de formations traditionnelles et sont souvent non-
issus du milieu agricole ce qui peut les priver des savoirs de la “débrouille” et du “bon
sens paysan” transmis par la sphère familiale et trop rarement dans les cursus
classiques. 

Permettre à ces aspirants d’intégrer des parcours de formation encadrés et
correspondants à leurs envies, notamment en terme agro-écologique doit être une
priorité. Aujourd’hui trop peu d’aspirants parviennent à l’installation (Plus de 60 % des
personnes accueillies dans les Points d’Accueil Installation sont non issues du milieu
agricole (NIMA), mais elles ne représentent que 30 à 40 % des installations effectives
récentes). 

L’Airial du Tastot est un projet qui trouve sa source dans l’expérience de deux structures,
La Smalah et la MFR de Aire sur l’Adour. Directement en prise avec le milieu agricole, nous
faisons aujourd’hui état de problématiques majeures fragilisant l’écosystème agricole à
l’échelle nationale. À l’échelle landaise, elles se traduisent par quelques points saillants : 

Dans les Landes, 90% de la production agricole est exportée et 90% de la nourriture est
importée. Le chiffre est dur à croire et le constat difficile à comprendre mais il est le
résultat d’une spécialisation des productions qui ne fournissent plus assez pour la
population locale. 
En parallèle, la loi EGALIM oblige aujourd’hui les cantines collectives à s ‘approvisionner
localement en production biologique. Toute une chaine est à récréer de
l’approvisionnement à la transformation. Les acteurs locaux, connectés et à une échelle
raisonnée sont la clef. 

REPRODUIRE UNE ALIMENTATION LOCALE

Aujourd’hui les solutions techniques pour produire durablement ne sont plus un frein. Le
maraichage bio-intensif, la pratique du sol vivant ou l’agriculture de conservation des sols
sont déjà à l’oeuvre. La technique est acquise mais pour qu’un véritable virage soit prit il
doit inclure les mangeurs, les citoyens. 
A l’heure où les fermes sont isolées dans notre forêt, reléguées au fond des routes et
qu’elles ne sont plus un lieu centrale pour le village, nous souhaitons remettre la ferme au
centre du village, à 500m de l’école, à 500m de la mairie et au voisinage direct des
habitants pour donner à voir ce qu’est une agriculture sobre et productive. 

RETISSER LE LIEN ENTRE PRODUCTEURS ET MANGEURS



QUE FAISONS NOUS ? 
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Nous l’avons vu plus haut, il y a un enjeu à repenser la formation agricole. Là où les
formations classiques mettaient jusqu’ici l’accent sur la gestion et la conduite
d’entreprises agricoles, le nouveau public Non Issu du Milieu Agricole (NIMA) a surtout
besoin de pratique car non héritier des savoir-faire familiaux.  
Ainsi, avec la MFR de Aire sur l’Adour nous proposons une nouvelle offre de formation
basée sur la pratique avec trois modalités de formation : 

Un Certificat de Qualification Professionnel “Agent qualifié en production
légumière” de 1000h regroupant pratique de culture sur champs et modules de
formation aux savoir-faire techniques transversaux (soudure, construction bois,
électricité ...). 1000h dont plus de 300h en entreprise. 

Des modules de formations courtes dédiés aux professionnels en activités pour
approfondir leur maitrise des compétences en atelier (soudure, mécanique ..)
toujours dans l’objectif de gagner en autonomie à raison de 2 à 3 session de 40h
par an. 

Une action préparatoire de “Découverte des métiers de l’Agriculture” pour
continuer à éveiller des vocations sur le territoire du Born. 

L’AGRICULTURE COMME SUPPORT DE FORMATION

Notre projet est celui de construire un centre de formation et de production agricole
sur le site de l’Airial du Tastot. En redonnant à l’Airial sa fonction vivrière historique
nous voulons aussi lui redonner un rôle dans le village. Pour ce faire, les travaux sur
site impliquent : 

La rénovation de la longère en briquette. Elle abrite désormais les salles de cours,
un accueil grand public et les bureaux. 
La mise en culture de 6000m2 sur les 3,8ha du site via un terrassement des
parcelles, l’installation de 1200m2 de serres, d’un forage et d’un réseau d’irrigation
au goutte à goutte. 
La construction d’un nouveau bâtiment “Atelier” de 250m2 en charpente
traditionnelle respectant l’aspect patrimonial du site. 
l’aménagement d’un parcours de déambulation sur site pour faciliter sa visite.

RÉHABILITER UN ANCIEN AIRIAL
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Enfin, tout ces moyens doivent aussi bénéficier aux citoyens en recréant le lien entre
l’agriculture et la vie sociale. En étant situés en centre-bourg, nous avons une place
privilégiée pour faire de l’Airial du Tastot un support de la vie locale : 

En utilisant le site pour des évènements publics avec des vides-grenier ou des
banquets autour du four à pain 
En organisant des ateliers pratiques ouverts au grand public (greffage d’arbres,
réalisation de plants, initiation à la soudure ...) 
En dédiant 200m2 à une parcelle pédagogique pour accueillir enfants de l’école ou
du centre loisir sur le site qui fournira les légumes de leur cantine. 

En somme toute activité mise en oeuvre sur le site est pensée pour permettre une
implication citoyenne ou la sensibilisation aux enjeux de l’agro-écologie que nous
pratiquons au quotidien. 

DONNER À VOIR ET SENSIBILISER LE GRAND PUBLIC

Dans l’héritage de sa vocation de “boîte à outil au service du territoire” La Smalah a à
coeur de proposer une animation de site qui fasse du Tastot un lieu ressource pour
toute la filière paysanne du Born. Ainsi le Tastot sera aussi acteur de la filière via : 

Le conventionnement avec la cantine de Pontenx-Les-Forges pour que toute la
production issue des activités du site soit dédiée en priorité à la cantine du village
et soit adaptée à ses besoins. Nous ambitionnons de permettre à la cantine
d’atteindre les 100% de légumes bio et locaux, ce qui serait une première dans les
Landes. 
La mise à disposition ;

du nouvel atelier sur site aux paysans et paysannes qui en ont besoin  pour
réparer ses outils, en construire de nouveaux ou les accompagner dans
n’importe quel projet pour leur ferme
 aux autres acteurs agricoles du département, un site pouvant les accueillir, ici ,
dans le Nord des Landes. Historiquement tourné vers la chalosse et le Sud
Landes, les acteurs de la filière trouveront chez nous un plateau technique leur
permettant réunions, évènements ou formations.  Cela dans le but
d’accompagner l’installation des fermes sur notre territoire qui en manque. 

L’organisation de sessions d’accompagnement psycho-socio-professionnelles aux
stagiaires comme aux paysan.nes installés. Cet axe est très important pour nous,
portant par ailleurs le seul centre social du Pays Landes Nature Côte d’Argent. Nous
mettrons nos compétences d’accompagnement au service du public agricole
pourlequel les difficultés professionnelles impliquent bien souvent une dégradation
de leur situation sociale (isolement, précarité, détresse psychologique..).

PROPOSER UN LIEU RESSOURCE 



FORMATION
Longues, courtes, qualifiantes 

Publics : professionnels et aspirants.

INSERTION
Parcours de remobilisation,

accompagnement socio-pro, 
Publics: PPDE et jeunes adultes.

PRODUCTION
Production légumière biologique 

et agro-écologique

COMMERCIALISATION
Distribution et vente des produits en

priorité aux cantines collectives

ACCOMPAGNEMENT PRO
Soutien à la fabrication d’équipements,

Permanences psycho-sociales et
ressources en gestion professionnelle.

SENSIBILISATION
Éducation à l’environnement 

et à l’alimentation 
Publics :  scolaire & citoyens.
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Pour mettre en oeuvre ce projet, trois structures sont unies au sein d’accords de
consortium réunissants : 

La Smalah est cheffe de file du projet, structure porteuse et animatrice du site via la
mobilisation de la direction de l’association, d’un responsable de projet ainsi que d’un
chef de culture et un chargé des moyens techniques.
La MFR de Aire sur l’Adour est co-fondatrice du projet et en charge de l’ingénierie
pédagogique et garant de la certification délivrée via notre formation socle “CQP
Agent qualifié en production légumière”.
La Communauté des Communes de Mimizan est aussi membre du consortium porteur
du projet, notamment via l’intermédiaire du Maire de Pontenx-Les-Forges, élu
communautaire au développement économique. La CCM est propriétaire du site et les
investissements fonciers. 

Les collectivités publiques, finançant
majoritairement la phase d’émergence du
projet sont jointes à la vie du projet via la
tenue de comité de pilotage pour suivre la
bonne réalisation des actions conventionnées. 

Enfin, les décisions techniques, notamment
prises pour la mise en culture du site et le
suivi des premières années de production
sont éclairées par un comité technique. Ce
dernier comprend notamment Cédric
Hervouet de AgroBio40 comme conseiller
technique principal. D’autres paysans et
paysannes forment ce comité par soucis de
les lier directement au projet. 

Cheffe de file

Consortium

Comité de pilotage

Comité technique

+ Paysans + partenaires techniques
thématiques



En ce mois de Décembre 2025, cela fait un peu plus d’un an que le projet est soutenu pour
sa phase d’émergence. Cette phase consiste en la préparation du site, en la conception
des formations et l’introduction progressive du projet dans l’écosystème local.

A ce jour : 

Le bâtiment principal est rénové et les équipes installées sur site.
Le chef de culture a été recruté, ancien maraicher et professeur en lycée agricole, il
retrouve des missions qui lui sont chères. 
Une première serre est montée et prête à être mise en culture.
80% des investissements d’équipement du site sont réalisés.
Les démarches administratives liées à la mise en culture (labellisation Bio, forage et
irrigation) se clôturent. 
Le projet de construction du nouvel atelier est acté et les travaux débuteront en Mars
2026.
Des supports de communication ont été produits via une série de vidéos, un ouvrage
illustré et une exposition valorisant l’autonomie technique des fermes mise en avant
dans nos formations. 
L’ingénierie de formation des modules à destination des agriculteur.ices en activité et
de la session de  “Découverte des Métiers de l’Agriculture”  est terminée. Nous tenons
les premières sessions en janvier pour les modules courts et de Mars à Juin 2026 pour
l’action préparatoire.
Plusieurs visites sur site et réunions publiques permettent de réunir une communauté
de personnes souhaitant prendre part au projet

ETAT D’AVANCEMENT
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Visite du Forum Mondial de l’ESS à l’Airial d Tastot - Oct 2025



ETAT D’AVANCEMENT

Ces premiers mois riches nous permettent de prévoir la seconde année de la phase
d’émergence avec comme axes de travail principaux : 

La finalisation des travaux sur les parcelle pour lancer la production en Avril prochain. 
Elaborer le programme de médiation sur site pour lequel, une série de vidéo, une
exposition et un ouvrage illustrer sont déjà prêts.
Le déploiement de l’agroforesterie sur le site. 
L’ingénierie financière de la phase opérationnelle pour traduire techniquement et
juridiquement le modèle économique pluri-activités établi (formation, accueil,
commercialisation des légumes et sensibilisation).

Initiation du projet

Lancement de la phase
d’émergence via l’AAP de
la Région N-A Tiers-Lieu

et Formation
Début de la phase opérationelle du site:

production légumière
déploiement des formations
actions grand public

2023

Sept. 2024

Dec. 2025

2027

Fin de la convention
couvrant la phase

d’émergence

Sept. 2026

10

Rapatriement d’outils autoconstruits Montage de serre avec les CAPa de la
MFR de Aire /Adour
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L’AGROFORESTERIE AU
TASTOT

LE PROJET
L’agroforesterie est pensée comme un axe de développement transversal, à la fois
agricole, écologique, paysager et citoyen. Elle s’inscrit dans la continuité logique des choix
réalisés depuis l’origine du projet : une production maraîchère biologique, diversifiée, à
taille humaine, intégrée à son environnement et ouverte sur le territoire.

L’agroforesterie comme levier d’implication citoyenne et de transmission

Un premier enjeu fort du projet agroforestier réside dans sa capacité à mobiliser largement
les habitants et les acteurs locaux. Les plantations d’arbres et de haies seront réalisées en
grande partie dans le cadre de chantiers participatifs ouverts au public, favorisant
l’implication citoyenne concrète dans la transformation du site. Ces temps collectifs
constituent des moments privilégiés de transmission de savoirs, de sensibilisation aux
enjeux agricoles et écologiques, et d’appropriation du projet par les habitants.

L’agroforesterie servira également de support à des ateliers pratiques, notamment autour
du greffage, de la multiplication végétale et de la gestion des arbres fruitiers. Ces ateliers
s’adresseront aussi bien aux habitants qu’aux stagiaires et porteurs de projets agricoles
accueillis sur le site.

Ce choix prend une résonance particulière dans le contexte landais, historiquement
marqué par la sylviculture. En articulant l’arbre et le maraîchage, l’agroforesterie permet de
créer des ponts entre deux cultures agricoles souvent pensées séparément. Elle inscrit
l’Airial du Tastot dans une continuité territoriale, tout en proposant une lecture renouvelée
de la place de l’arbre dans les systèmes alimentaires locaux.

Construire une cohérence paysagère et un espace de type « forêt-
jardin »

La plantation d’arbres et de haies permettra de structurer les espaces, de faciliter la
circulation et la promenade sur le site, propices à l’accueil du public sur site. 

L’objectif est de faire émerger progressivement un espace qui s’apparente à une forêt-
jardin : un lieu productif, accessible et lisible, où les arbres fruitiers et les essences
plantées produiront à terme des fruits comestibles, en partie destinés aux habitants et aux
usages collectifs du site renforçant ainsi sa vocation d’espace partagé, où production
agricole, cadre de vie et usages sociaux se rencontrent.
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L’AGROFORESTERIE AU
TASTOT
Intérêts agronomiques et écologiques pour la production maraîchère

Au-delà de ses dimensions sociales et paysagères, le projet d’agroforesterie présente un
intérêt agronomique et écologique majeur pour la production maraîchère de l’Airial du
Tastot. La présence de l’arbre contribue à améliorer la fertilité des sols, à réguler les
microclimats et à favoriser la biodiversité fonctionnelle pour ne citer que ces avantages. 
La production sur site a été pensée dès l’origine en intégrant cette logique de cohabitation
entre arbres et cultures maraîchères. L’arrivée en 2025 d’Antoine Rechke en tant que chef
de culture vient renforcer cette orientation, celui-ci ayant déjà mis en oeuvre cette
démarche sur son ancien lieu d’activité. 

A ce jour, nous avons acheté 40 arbres auprès du Domaine de Barolles pour débuter le
travail sur les premières parcelles. Les 3,8ha du site nous l’opportunité d’un projet plus
ambitieux. 
Nous prévoyons déjà 1000m linéaires de clôtures pour isolés les parcelles des sangliers et
chevreuils qui ont eux aussi élu l’Airial comme site d’activité. Ces clotures sont autant de
limites à travaillée avec des haies à bourrage bas et hauts. 

Plans du site, en orange les parcelles
cultivées. 
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Les haies ne sont qu’un aspect du potentiel de l’agroforesterie. Nous savons dores-et-
déjà que les plantations à l’intérieur des parcelles seront possibles. Notre système bio-
intensif sur sol vivant et notre micro-tracteur nous permettent de travailler en précision et
de maximiser la diversité dans nos parcelles. 
En enlevant la surface sous serre, nous avons donc 5000m2 plein champs exploitables en
agroforesterie. 

Nous estimons alors la capacité du site à accueillir entre 200 et 250 arbres dans les
parcelles, le long des clôtures du site et dans les cheminements à aménager. 

Nous avons obtenu le soutien de la Fondation Setec sur une partie du volet Médiation
auquel est lié notre projet d’agroforesterie. Pour la mise en oeuvre de notre projet tel que
présenté nous avons encore besoin de couvrir les besoins suivants : 

L’achat d’arbres pour la plantation sur site 
La participation au financement de prestation d’accompagnement auprès de nos
partenaires techniques
La participation aux frais de personnels liés à la mise en oeuvre du projet.
La conception et la production de supports pédagogiques valorisant et explicitant le
projet. 

Encore une fois, la recherche de fonds occupera une bonne partie de notre travail, un peu
loin du champs mais d’autant plus nécessaire dans le contexte actuel. 

UN PROGRAMME DE
MÉDIATION À DÉVELOPPER
La mise en place technique du projet est en passe d’être finalisée. Nous sommes à jour sur
le calendrier de réalisation des investissements, d’installation des infrastructures et de
mise en place des partenariats opérationnels.
Cependant, pour donner toute l’ambition souhaitée au projet nous devons lancer en 2026
les actions de médiations permettent de faire exister le projet dans le village, auprès des
citoyens.
A ces fins nous nous appuierons sur tous les moyens déployés pour les cultures et la
formation : 

Les parcelles et serres seront lieux d’expérimentation
Les salles du bâtiment principal pourront accueillir d’autres associations du village
Notre atelier accueillera professionnel et citoyens pour construire ou réparer des outils
... 

Mais ces “outils” du projet doivent être animés par une programmation d’action cohérente
liée aux rythme de production, nécessairement, mais aussi toute l’année. 

A La Smalah nous le savons bien : “La vie locale n’a pas de saisons”. 
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En ce sens voici les pistes d’actions de médiation envisagées pour lancer ce volet du
projet dans l’année 2026 : 
Une proposition à destiination du public jeune
Le début des cultures au printemps nous permettront d’organiser des visites pour
présenter le site aux élèves, futurs mangeurs des produits. En période estivale nous
prévoyons de recevoir les jeunes du centre de loisirs et même les groupes jeunes des
campings alentours. 

Faire venir et participer le grand public 
Les réunions publiques et les premières rencontres organisées avec le voisinage font état
d’un certain élan citoyen autour de notre projet. Pour continuer à entretenir cette
dynamique nous prévoyons d’organiser divers chantiers participatifs pour que chacun
apporte sa pierre au renouveau du site. Plantations d’arbres, clôturage ou aménagement
des passages extérieurs, nous proposerons dès que ce sera possible aux habitants de
prendre part aux travaux. 

Nous avons aussi d’autres envies, déjà expérimentées via notre action au café associatif
La Grange : 

Organisée des veillées sous la serre pour que les anciens agricultuers du village
parlent de leur carrière 
Inviter les restaurateurs ou la cantine pour évoquer leur rapports aux produits
préparés auprès des mangeurs du village
Installer une exposition dans le bâtiment principal pour fournir un support de visite
quotidien à ceux qui passent la porte de l’accueil. Cette exposition est prête à être
installée. 

Nous avons aussi des partenariats avec d’autres structures locales qui travaillent sur
l’accompagnement de leurs usagers. Nous mettons au point un atelier d’égo-géographie
alimentaire que ce soit auprès des bénéficiaires du centre social de St-Julien-en-Born
animé par La Smalah ou des membres du dispositif Territoire Zéro Chomeurs Longue
Durée. L’objectif de cet atelier est déconstruire les pratiques alimentaires et comprendre
l’accessibilité de chacun à des produits bio et produit durablement

Promouvoir le projet hors-les-murs est le dernier axe de travail de la médiation. 
Avec la parution de notre nouveau site internet en Janvier 2026 et la parution du livre
“Autonomes” illustré et écrit par nos équipes, une large campagne de promotion du projet
sera diffusée tout au long de l’année pour préparer le recrutement des nos différents
sessions de formation. 
Nous sommes par ailleurs partie prenante de deux programmes de recherche visant à
étudier les impacts des Tiers-Lieux nourriciers qui se lancent aussi en 2026 : l’un avec
l’APESA, bureau de transfert technologique associatif étudiant les écosystème de
coopération et l’autre avec la Coopérative Tiers-Lieux à l’échelle européenne pour faire
découvrir et valoriser les initiatives semblables en Espagne et au Portugal. 

L’année prochaine s’annonce comme celle de la concrétisation de tous les efforts
fournis pour la mise en place de notre projet. 

E N  2 0 2 6  R E M E T T O N S
 L A  F E R M E  A U  C E N T R E  D U  V I L L A G E



P O U R  N O U S  S U I V R E :

P O U R  N O U S  C O N T A C T E R  :

SUR INTERNET

Vincent Péchaud, Directeur
vincent@la-smalah.fr / 06 50 80 77 99

Yann Lorteau, Directeur Adjoint
yann@la-smalah.fr / 06 60 30 55 05

Benjamin Maugey, Responsable Pôle Agri/Alim
benjamin@la-smalah.fr / 06 60 16 06 24

https://linktr.ee/La_Smalah

